








		Au delà








Bien au delà de l'univers qui se crayonne


Vers l'inaccessible, le permanent, l'invincible,


Dans ce monde mystère, dont le souffle questionne,


Là, où régente longue vie et impossible,





Une infime poussière de vie s'évapore


Poussée par mille vents de galaxies


Dont chaque étoile, de sa coquetterie


Emplit de féerie, l'antre du corridor.





Etourdi au fil du temps perçu,


L'Ange Céleste, comme un feu follet chatoyant,


Joue sur le lac engourdi


Courant vers les reflets ondoyants


De la nuit et du jour revenus.





Reine luciole d'une longue éternité


Pure, pareille à l'enfant au matin de sa vie


Avec le soleil, elle rira désormais.
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